
 

Jules Rimet, initiateur de cette compétition, 

Lucien Laurent, premier buteur de son histoire 

en 1930, ou encore Just Fontaine, meilleur 

buteur sur une seule phase finale … la Coupe du 

Monde ne restera-t-elle pas marquée à vie par 

le drapeau français ?  

Une petite touche de chauvinisme ne fait point de mal avant d’attaquer 

le sujet de cette 19ème fiche, citée en paragraphe d’ouverture : le record 

toujours détenu par notre ancien joueur de l’OGC Nice et du Stade de 

Reims dans les années 50 : Just Fontaine ! 

3ème du ballon d’or 1958 et parmi la FIFA 100, une liste des plus grands footballeurs, « Justo » détient donc 

une prouesse qui sera difficile, voire même impossible (sauf par un joueur Français – chauvin jusqu’au bout) 

de battre : inscrire 13 buts en une seule Coupe du Monde (1958) ! 

Si le Hongrois Kocsis pensait être tranquille avec ses onze réalisations inscrites lors de l’édition précédente 

(1954), Fontaine réalisait une prestation remarquable en Suède pour chiper cette première place.  

Mais notre célèbre goléador français avait dû faire face à certaines circonstances pour s’octroyer ce fameux 

record. Eloigné des terrains pendant plus de trois mois au début de l’année 1958, il pensait que sa chance 

de jouer une coupe du monde allait une nouvelle fois lui passer sous le nez, quatre ans après sa désillusion 

et sa non-sélection pour l’édition en Suisse. 

Sauf qu’Albert Batteux, alors sélectionneur de l’Equipe de France, en décidait autrement et faisait appel à 

lui pour, au départ, un rôle de remplaçant. Mais comment un remplaçant peut sortir une stat aussi 

incroyable ?! Question finalement inutile puisqu’il « profitait » de la blessure de René Bliard, attaquant 

habituellement titulaire, pour s’installer dans le trio offensif aux côtés de Roger Piantoni et Raymond Kopa. 

Rien ne semblait perturber « Justo », pas même cette anecdote des chaussures (et c’est le but de cette « 

Bible du Foot » - difficile à croire après plusieurs paragraphes pour présenter le contexte ?). Nous sommes 



 

à la veille du premier match de l’équipe de France face au Paraguay et les crampons de Just Fontaine 

rendent l’âme pendant l’entrainement. 

A l’époque, il faut quand même savoir que les joueurs n’étaient pas « suréquipés » en crampons jaunes, verts 

fluo, violets ou toutes autres couleurs de l’arc-en-ciel… Une simple paire dans la valise et puis c’est tout ! 

Il faut donc trouver une solution, et vite ! Nouvelle circonstance chanceuse pour Fontaine qui apprend que 

Stéphane Bruey, remplaçant, fait la même pointure que lui. Ce dernier accepte bien volontiers de lui prêter. 

Résultat ? Trois buts inscrits par « Justo » lors de la large victoire 7-3 des Français face aux Paraguayens. 

Des crampons porte-bonheur ? Fontaine voulait y croire et ne quittait plus ces fameuses chaussures à « 

durée déterminée ». La suite de la compétition lui donnait raison : un doublé le match suivant contre la 

Yougoslavie (2-3), une nouvelle réalisation face à l’Ecosse (2-1), deux en quart contre l’Irlande du Nord (4-

0), puis un supplémentaire lors de la demi perdue face au Brésil (2-5). Fontaine terminait le tournoi à son 

apogée avec un quadruplé lors du match pour la troisième place face à la RFA, portant ainsi son total à 13 

buts en 6 rencontres ! 

Just a logiquement rendu sa paire à Stéphane Bruey à la fin de la compétition … Mais où se trouve-t-elle 

aujourd’hui ? « À la poubelle sans doute. Ce qui est dommage car lorsque je vois combien certains objets de 

légendes se vendent chez Sotheby’s à Londres, je me dis qu’on aurait pu améliorer notre retraite ! » avait répondu 

Monsieur 13 buts il y a quelques années. 

 

 


